
Député-maire de Cherbourg-Octeville, Bernard Cazeneuve fut surnommé "le député-Co-
gema" pour son soutien sans faille à Areva.

En juin 1997, un rapport officiel met en évidence un excès de leucémies infantiles
dans le canton de Beaumont-La Hague. Les élus socialistes, dont Bernard Cazeneuve, pu-
blient alors une motion pour protester contre l'exploitation médiatique de ce rapport et de-
mander à la COGEMA de renforcer sa communication dans le Nord-Cotentin.[1]
En novembre 2011, Bernard Cazeneuve devient un des porte-paroles de la campagne de
François Hollande.

Le 15 novembre 2011, le Bureau National du Parti Socialiste s'apprête à signer l'ac-
cord électoral avec EELV. Sur la demande de Bernard Cazeneuve, un paragraphe prévoyant
l'arrêt de la production de combustible MOX est retiré du texte. Areva reconnaît devant la
presse avoir appelé le député pour lui demander de sauver la filière MOX.
Mi-janvier 2012, Bernard Cazeneuve confirme que François Hollande, en cas d'élection, ne
fermera que la centrale de Fessenheim, au lieu des 24 réacteurs prévus dans l'accord signé
avec EELV.

Le 23 décembre 2012, Bernard Cazeneuve écrit à François Fillon pour demander au gou-
vernement de voler au secours d'Areva et lui reprocher d'avoir refusé la recapitalisation du
grand groupe.

[1] Extrait de Nucléaire, la démocratie bafouée, Didier Anger, paru en 2002 aux éditions Yves
Michel
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Signe distinctif :
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